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Nord-Est et du Sud-Onest. La rivière du Barraehois de Belle feuille y prend sa source 
et ledit lac de Cabarus n’a point d’autre décharge que ladite rivière qui est dans le bras 
du Nord. En premier lieu en sortant des bois nous l’avons suivy dans le Sud-Ouest 
environ 400 toises, et ensuitte un quart de lieue en courant dans le Ouest quart de Nord- 
Ouest, tous ces bois sont couverts de bois de sapin, à l’extrémité duquel nous avons repris 
un petit portage d’environ 70 à 80 toises en bois franc qui nous a conduit sur un qua­
trième lac .qui n’a point de nom, nous l’avons suivy dans toutte sa longueur qui est de 
peu de chose en faisant toujours notre route ; les terres de ses environs sont couvertes 
de bois de sapin, et enfin nous sommes rentrés dans le bois en faisant le Sud-Ouest 
environ 400 toises qui nous a fait tomber directement sur le foi*! du Barachois de Belle 
feuille, toutte cette dernière partie de terre est couverte de toutte sorte de bois franc.

DU BARACHOIS DE RBLLEFEUILLE.

Le Barachois de Bellefeuille est beaucoup spacieux, il forme plusieurs bras qui s’en­
foncent grandement dans les terres du Nord-Est, du Nord et du Nord-Ouest, nous 
1 avons traversé d’abord en faisant le Sud-Ouest environ cinq toises et ensuitte dans le 
Ouest quart de Nord-Ouest un grand quart de lieue, les terres de ses rives ainsy que 
celles de l’intérieur des terres sont couvertes de mauvais sapin, l’entrée dudit Barachois 
de Bellefeuille gît Nord et Sud, il y peut à peine à marée haute y entrer une chaloupe 
et encore faut-il qu’elle soit à vuide, il peut avoir deux toises de large, la qualité du 
terrain est beaucoup tourbeuse et aquatique, elle n’est propre que pour du pacage, sur 
la devanture dudit barachois reigne un banc de sable d’un quart de lieue de long sur 
30 ou 40 tôises de large, il court Nord-Est et Sud Ouest, outre qu’il est scitue en pleine 
côte au large sur sa devanture, il est remply de hauts fonds et de battures, partant les 
'"aisseaux ne sçauroient y être à l’abry d’aucuns vents et n’y pourroient rester par le 
Moindre vent qu’il feroit un peu fort, d’ailleurs la variété du temps de ce pays reconnue 
générallement de tout le monde, faira qu’un ennemy ne sera jamais assez imprudént de 
mettre du monde à terre, tandis qu’il ne sera pas comme scur de rembarquer ses hommes 
611 cas qu’ils fussent repoussés ou que le temps même les y obligeât, mais enfin quand 
même la constance du temps les favoriseroit, que deviendroient-ils, entreront-ils dans les 
terres pour venir dans la baye de Cabarus, mais comment passer à travers un pais aussy 
trempé que l’est celuy que l’on a décrit cy-dessus, De ce barraehois nous sommes passez 
Par un annien d’environ 400 toises en faisant le Ouest Sud-Ouest qui nous a conduit 
SUr le Barraehois Marcoche.

Le Barraehois de Marcoche est extrêmement spacieux, il a une lieue de traverse, 
Bous l’avons suivy en faisant plusieurs airs de vent.que nous avons réduit au Sud-Ouest,

plusieurs bras qui s'enfoncent dans les terres d’une lieue, et celuy qui court dans le 
Î'ord-Ouest d’une bonne lieue et demie, il forme plusieurs Isles et presqu isles, tous ses 
bords sont couverts de bois de sapin, son goulet gît Nord et Sud, sa largeur peut-etre de 
quinze toises, les chaloupes y passent à marée haute chargées, il y a à tribord en entrant 
Une roche et à bas bord un banc de sable qui ne laissent que le passage qu’il faut pour 
une chaloupe. Sur la devanture dudit barraehois reigne un banc de sable à peu près 
e§al a celuy du Barraehois de Belle feuille, à une lieue au large des deux Barraehois il 
y a beaucoup de battures qui ne paraissent qu’à mer basse et depuis ledit lac nous 
avons toujours suivy la coste, elle est remplie de battures et de hauts fonds jusqu à 
outrée du havre de Fourché, ainsy qu’au large, il en est éloigné d’un quart de lieue.

DU HAVRE DE FOURCHÉ.

Le Havre de Fourché est un des bons hâvres pour la pêche de la moriie, qu’il y en 
ait sur la coste, tout ce qui le gâte un peu est la difficulté de son entrée que les hauts 
fonds rendent difficile. Il se sépare en deux bras, le premier courre dans le Ouest 
Nord-Ouest, et le second dans le Ouest, ce dernier étoit bien etably avant la guerre, il 
y avoit douze à quinze familles et touttes bien à leur aize ; les Anglois y ont mis le feu 
Partout, à l’exception d’un magasin qu’il y a de cent pieds de long sur l’habitation de 
offunt Monsieur Daccarette qui existe encore aujourd’huy et pour y élever beaucoup 
6 bestes à cornes.


